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strict et individuel, ni les dispenser d’une obligation rigoureuse.
Nous perdrons des enfants avec le nouveau régime comme 

avec l'ancien. En perdrons-nous autant? Assurément non.
L’action religieuse les saisira à un âge plus tendre, alors 

qu’ils seront moins entamés par l’incrédulité ambiante, moins 
blasés, plus accessibles; et, avec l’aide de la grâce, le Sacrement 
de Confirmation devançant, lui aussi, comme il convient, logi- 
quement les tempêtes, il en est qui auraient sombré faute de se- 
cours, qui persévéreront.

Il y aura d'inévitables déchets; on ne tire rien d’un sol in­
grat, quoiqu’on fasse et quoiqu’on y sème.

Mais, pour le grand nombre, ce sera un profit certain; dans 
l’ensemble, un rendement supérieur, de belles récoltes, des épis 
plus drus et plus lourds.

Les terres de choix surtout donneront de splendides mois­
sons. Ce geste de Pie X, si simple, si large, si ferme, vise et at­
teint les sources mêmes de la vie surnaturelle. Il ouvre des voies 
nouvelles. Il marque l’aube d’une renaissance chrétienne. Il 
fera lever des générations viriles, fortement trempées dans la foi. 
plus ardentes à l’action, mieux armées pour la lutte. Il prépare 
des élites, au sein desquelles Dieu suscitera des vocations pour 
repeupler demain nos séminaires, pour donner à l’Église, qui 
les appelle et qui les attend, des Prêtres, des Apôtres et des Saints!

Mgr LANDRIEUS.---------+ ----------
LA BASILIQUE DE SAINTE

THERESE DE L’ENFANT JESUS
Les amis innombrables de la Petite Thérèse de l’Enfant-Jé- 

sus répandus sur toute la surface du monde, lisons-nous dans les 
Annales de Ste Thérèse de Lisieux, apprendront avec une joie 
intense, la nouvelle depuis longtemps attendue et impatiemment 
désirée, que ces lignes leur apportent.

L’architecte de la Basilique de Lisieux vient d’être officielle­
ment choisi. L’élu pour ce grand oeuvre est le Maître Louis Cor- 
donnier, dont le nom et la valeur ont un retentissement mondial.

Dès les premiers pèlerinages qui s’acheminèrent de la Fran­
ce et des régions les plus éloignées de l’univers, au sanctuaire 
de Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus, à Lisieux, l’avis fut unani­
me que ses proportions étaient insuffisantes pour contenir les fou­
les. D’année en année, depuis 1923, cette constatation s’affirmait. 
Le projet d’une Basilique adaptée au culte de cette prodigieuse 
Sainte, "La Petite Thérèse de l’Enfant-Jésus", fut dès lors mis 
à l’étude.

D’autres raisons d’ailleurs que celle de l’exiguïté de la cha-
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